
Depuis quelques années, le terme de « Nou-
velle Évangélisation » est courant au sein
de l’Église. Par ce terme, le Bienheureux
Pape Jean-Paul II voulait exprimer son pro-
fond désir que la foi soit animée d’un feu
nouveau et de la force nouvelle du Saint 
Esprit, compte tenu des défis majeurs dans
les domaines de la vie person-
nelle, familiale et sociale.

La Nouvelle Évangélisation 
ne constitue nullement une
deuxième christianisation, et 
signifie encore moins la procla-
mation d’un Évangile différent ou modifié.
L’appel à la Nouvelle Évangélisation est
avant tout un appel à se convertir, à s’écar-
ter d’une confortable autosatisfaction. La
Nouvelle Évangélisation est la réponse aux
détresses des pays de tradition chrétienne
qui se trouvent dans une profonde crise de
la foi. C’est pourquoi les formes d’évangé-
lisation modernes ne consistent pas d’abord
en de nouvelles techniques de prédication,
mais avant tout en un témoignage authen-
tique de l’amour pour Dieu et pour son pro-
chain. Ce témoignage ne doit pas craindre

des rudes exigences de l’Évangile. Dans
une lettre adressée aux évêques, prêtres et
catéchistes, un groupe de jeunes écrit :
« Cela fait longtemps que vous vous effor-
cez de rendre l’Église attrayante pour nous,
les jeunes – sans succès. En effet, en
croyant bien faire, vous avez pris de mau-
vaises initiatives. Au lieu d’annoncer
l’Évangile dans son intégralité, vous avez

cherché à ce que l’Église plaise aux jeunes
comme si elle était une association huma-
nitaire à la mode (fêtes, discussions, etc.).
Mais une Église, qui ne fait que rejouer aux
jeunes une variation ‘chrétienne’ de la mu-
sique des réformes sociales qu’on peut en-
tendre partout, est sans intérêt. »

La jeunesse ne se contente pas de demi-
mesures, de demi-vérités. Elle veut avoir la
vie en abondance. Elle cherche toute la 
vérité, comme par exemple la Bienheureuse
Chiara Luce Badano (1971-1990), qui a
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trouvé son bonheur en Jésus et sa Parole,
malgré une grave maladie : « J’ai découvert
l’Évangile sous un jour nouveau. J’ai com-
pris que je n’étais pas une chrétienne au-
thentique, parce que je ne vivais pas
l’Évangile de façon authentique. Je vou-
drais maintenant faire de ce merveilleux
livre le seul but de ma vie. Je ne veux ni 
ne peux être ignorant d’un message 

si extraordinaire. Tout comme il
m’est facile d’apprendre l’al-
phabet, vivre l’Évangile doit
l’être aussi. »

Chers amis, grâce à votre aide,
de nombreux jeunes se pas   -

 sionnent pour Jésus, notamment en partici-
pant aux Journées Mondiales de la Jeunesse
que nous fêterons bientôt au Brésil –
comme une célébration de la Nouvelle
Évangélisation.

Avec ma bénédiction reconnaissante 

P. Martin M. Barta
Assistant ecclésiastique

« La Nouvelle Évangélisation
est la réponse aux détresses
des pays de tradition 
chrétienne. »

On ne peut pas annoncer 
l’Évangile de Jésus sans le 

témoignage concret de la vie. 
Qui nous écoute et nous voit doit
pouvoir lire à travers nos actions
ce qu’il entend de notre bouche et 

rendre gloire à Dieu ! Voici le
conseil que donnait St François
d’Assise à ses frères : « prêchez
l’Évangile et si nécessaire aussi 

par les paroles. »
Pape François, 

Basilique Saint-Paul-hors-les-murs, 14 avril 2013
Le salut par la Croix : pause lors d’un pèlerinage au 
Kazakhstan
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Demeurez fermes dans la foi, 

soyez forts (1 Cor, 16,13).
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« Il essuiera toute larme de leurs
yeux », peut-on lire dans le livre 
de l’Apocalypse (21, 4), à propos 
des personnes persécutées ou en 
détresse. 

Cela peut arriver dès ici-bas, par la puissance
de la foi et du pardon. Les habitants de
l’Orissa (Inde) ont été éprouvés : églises et
maisons incendiées, religieux agressés. Les
évêques des cinq diocèses voient dans l’An-
née de la Foi « une occasion en or pour

l’Église d’Orissa », avant tout pour que les
jeunes affermissent et approfondissent leur
foi, et soient ainsi prêts à pardonner. Un pro-
gramme complet avec des textes tirés de 
Vatican II, de la Bible et du catéchisme est
mis en place. Des réunions de prière ont lieu
ainsi que des célébrations pénitentielles. Les
coûts dépassant les possibilités des diocèses,
très pauvres, nous avons promis 6 000 euros.
Dans leur lettre pastorale, les évêques 
mettent ce projet sous la protection de Marie,
elle qui est « bénie, parce qu’elle a cru ». •
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Courroie de transmission de la Bonne Nouvelle

Mobilité

Les voitures, motos, bateaux, ca-
mionnettes ne facilitent pas seule-
ment la mobilité. Moyens de
transport, ils sont aussi des moyens
de développement pastoral et social.
Et ils permettent aux prêtres de res-
ter en bonne santé.

C’est surtout dans les villages isolés des ré-
gions inaccessibles, comme dans le diocèse
de Kandi (Bénin), qu’une voiture serait un
vrai progrès. Cela fait trois ans que le Père
Jonas Nonsou sillonne à moto la paroisse
Saint-Georges, à Segbana, une zone que l’on
n’appelle pas sans raison la Sibérie du Bénin.
Les prêtres qui ont eu auparavant la charge

Être prêt à pardonner

de Segbana ne supportaient pas d’y rester
plus d’un an. Le Bénin est l’un des pays les
plus pauvres au monde, et Segbana en est sa
province la plus déshéritée. La population est
majoritairement musulmane, les chrétiens en
représentent seulement 2 %. Le Père Jonas
apporte des médicaments dans les villages
chrétiens isolés, transporte les malades sur
des centaines de kilomètres, construit des
écoles de village, cherche des enseignants.
Le progrès humain est une courroie de trans-
mission de la Bonne Nouvelle. Le Père Jonas
se charge également de la formation : les en-
fants doivent pouvoir lire la Bible. L’évêque
demande une voiture pour ce prêtre plein de
dévouement, afin de le soulager des rigueurs
climatiques et des fatigues physiques
(15 000 euros). Le Père Eduardo José Ste-
fani, au Kazakhstan, doit parcourir des dis-
tances encore plus grandes. Il est le seul
prêtre de Taraz, ville située à 500 kilomètres

Myanmar : motos à usages multiples
pour les sœurs

Brésil : certains villages ne sont 
accessibles que par bateau.

Ghana : remise d’une bicyclette, avec la
bénédiction de l‘évêque

Des jeunes de l’État d’Orissa, unis
dans la prière par le chant

du siège épiscopal. C’est là qu’ont lieu les
retraites mensuelles des quelques prêtres du
diocèse. Le Père Eduardo a inscrit ces dates
en gros caractères dans son agenda. Les ren-
contres sont rares. La paroisse la plus proche
est à 250 kilomètres. Depuis plusieurs mois,
il est sans voiture. La sienne était trop vieille.
Il a dû la vendre avant qu’elle n’entraîne 
davantage de frais. Il a déjà demandé de
l’aide à plusieurs organismes mais ses 
espoirs reposent sur nous. Nous lui avons
promis 11 400 euros. 
La foi est un don, mais ne tombe pas du ciel.
Dieu a besoin de personnes comme les Pères
Jonas et Eduardo. Il compte sur votre généro-
sité, afin que le salut acquière sa mobilité. •

En cas de surplus, votre don ira à un projet similaire permettant de poursuivre le travail pastoral de l’AED.



3

Nouvelle Évangélisation

Ils placent leur confiance en nous
Le prêtre était affligé. Jean-Paul II s’en était aperçu. Le prêtre déclara avoir
rencontré, en allant à la messe avec le Pape, un vieil ami qui avait été or-
donné avec lui, et qui mendiait maintenant devant les murs du Vatican. Le
Pape demanda au prêtre d’aller chercher son ami pour dîner. Ce dernier
vint, parla, puis le Pape voulut se confesser à lui. Le prêtre mendiant prit
peur : « Mais je suis suspendu ! » Réponse de Jean-Paul II : « Prêtre un
jour, prêtre toujours. » Plus tard, le « fils prodigue » se confessa également,
et le Saint-Père le nomma responsable des mendiants.

Voir Pierre peut guérir, convertir, réconci-
lier. En cette Année de la Foi, un pèlerinage
à Rome permet à coup sûr de renforcer sa
foi. Des séminaristes et novices du monde
entier veulent voir le Pape et prier sur la
tombe de Pierre. Dans de nombreux cas,
cela demeure un rêve. Le Conseil pontifi-
cal pour la promotion de la Nouvelle Évan-
gélisation organise une rencontre avec le
Pape François pour les séminaristes, les no-
vices et tous ceux qui ont entendu l’appel
de Dieu. « J’ai confiance en Toi » est le titre
de la session. Les jeunes venus des pays
pauvres ne peuvent pas s’acquitter des frais
d’hébergement et surtout de voyage. Le
Conseil Pontifical a placé sa confiance en
nous. Grâce à votre générosité, dix jeunes

vocations d’Ukraine, du Kazakhstan et de
Biélorussie pourront se rendre à Rome, 10
autres du Pakistan, du Vietnam, du Bangla-
desh et de Papouasie-Nouvelle Guinée, 10
autres d’Irak, de Syrie, de Palestine et
d’Égypte, ainsi que 10 d’Amérique (Cuba,
Haïti, Bolivie) et 10 d’Afrique (Soudan,
Zaïre). Les 80 000 euros de votre généro-
sité rapporteront au centuple. En effet, les
séminaristes et les novices retourneront en
apôtres dans leurs pays d’origine. Etre apô-

Brésil : préparation aux JMJ – avec
Youcat

Irak : l’espérance se trouve dans ce
signe. Des jeunes de Bagdad à Madrid

Éthiopie : apprendre à connaître l’Église
universelle – et l’amour qui nous unit

JMJ à Madrid : jubilation autour de Benoît XVI

tre signifie, comme l’a dit Jean-Paul II en
1989 à Madagascar, « essayer que la nou-
veauté de l’Évangile atteigne et transforme
les mentalités et les structures sociales, afin
de promouvoir le bonheur et le progrès
moral dans la vie des personnes et des com-
munautés ».
Les Journées Mondiales de la Jeunesse qui
auront lieu fin juillet à Rio (Brésil) consti-
tueront également un grand événement, au
retentissement apostolique mondial. Une
fois de plus, les aumôniers des jeunes,
provenant des pays en difficulté, nous de-
mandent si nous pouvons les aider. Nous
avons promis 10 000 euros à 49 catho-
liques arméniens d’Égypte, et 20 000
euros à une centaine de jeunes d’Irak.
Mgr Yussif Abba, archevêque de Bagdad,
déclare : « Cela renforcera leur foi et leur
donnera l’espoir de rester au pays et de
vivre l’Église ici. » Comme des dizaines
de milliers de jeunes du monde entier, ils
auront – grâce à vous – reçu le Youcat
(Catéchisme pour les jeunes) pour se pré-
parer. Il faut aussi connaître la Bonne
Nouvelle pour l’annoncer. Cependant il
est clair que : « Ce n’est pas la science qui
rachète l’homme. L’homme est racheté
par l’amour » (Benoît XVI), et on l’expé-
rimente dans la rencontre personnelle avec
d’autres chrétiens, en communion avec le
Pape. •
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En cas de surplus, votre don ira à un projet similaire permettant de poursuivre le travail pastoral de l’AED.
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Élan vers la vie 
Le « Bulletin » me fortifie et me donne
souvent des élans pour ma propre vie. La
proclamation de la foi et les nombreux
outils pratiques mis en place par l’AED
sont impressionnants et donnent du cou-
rage.

Une Bienfaitrice d’Allemagne 

Toujours en service
Votre réponse au modeste don que j’ai fait
en faveur de l’AED a été pour moi d’un
grand réconfort. À 85 ans, après avoir
servi l’Église dans l’Enseignement Catho-
lique, puis auprès d’un prêtre, depuis le
décès de ce dernier, je me trouvais inutile.
Votre lettre m’apporte le démenti. Par ma
petite offrande et beaucoup de prières,
j’apporte du réconfort auprès des chré-
tiens de Syrie. D’ailleurs, vous l’écrivez
vous même : « l’aide matérielle permet de
survivre et l’aide spirituelle redonne cou-
rage et espérance pour construire l’ave-
nir » donc je suis encore « en service ».

Une Bienfaitrice de France

Pour le jubilé du Père Werenfried
J’ai été témoin des débuts de l’action du
Père Werenfried alors que j’étais étu-
diante. Plus tard, comme membre d’un
mouvement de jeunesse catholique, nous
avons participé au projet des chapelles
roulantes. Je prie pour vous et pour tous
ceux qui continuent la belle Œuvre du
Père au lard, qui a tant aidé les chrétiens
derrière le rideau de fer. Je soutiens de
temps en temps l’AED, comme au-
jourd’hui, à l’occasion du jubilé du Père
Werenfried.

Une religieuse de Belgique

Gratitude pour la paix
Cela fait déjà de nombreuses années
que nous aimons activement nos frères
chrétiens persécutés et torturés, du
monde entier. Nous voulons exprimer
par ce don notre gratitude envers Dieu,
parce que nous allons bien et qu’en Au-
triche nous pouvons vivre dans la li-
berté et la paix.

Un Bienfaiteur d’Autriche

Détresse, amour et gratitude – Vos lettres

La Mongolie est de tradition
bouddhiste. Une préfecture
apostolique y est implantée de-
puis 2002. À l’époque, seuls 114
catholiques vivaient dans le
pays. Aujourd’hui, ils sont envi-
ron 900. Ce n’est pas beaucoup
dans un pays de 2,7 millions
d’habitants pour une superficie
de plus de 1,5 million de kilo-
mètres carrés. Les distances entre les quelques paroisses sont énormes et
le réseau routier peu développé. Pour la pastorale, un véhicule tout-terrain
était tout simplement indispensable. C’est avec un grand soulagement que
le Père Hervé Kuafa, curé de la cathédrale Saint-Pierre et Saint-Paul 
d’Oulan-Bator, vous adresse un grand merci pour ce véhicule. « Là où deux
ou trois sont réunis en mon nom... », est-il dit dans l’Écriture. La voiture 
permet de rassembler et de vivre en communauté dans le Christ.

 Johannes
Freiherr
 Heereman,
Président exécutif

Chers amis,
Vous avez une fois de plus démontré
très généreusement votre fidélité 
envers notre mission. Pour des Bien-
faiteurs de plus en plus nombreux, il
s’agit même de leur dernière volonté.
En raison de cette générosité, nous
ne devons pas rejeter une seule 
demande en provenance des pays où
l’Église est persécutée. Le Pape
François disait le 6 avril : « Les chré-
tiens sont persécutés à cause de leur
foi. Dans certains pays, il leur est in-
terdit de porter une croix : ils sont
punis s’ils le font. Aujourd’hui, au
21ème siècle, notre Église est une
Église de martyrs. » Mais là où la foi
en la miséricorde de Dieu se perd, le
chemin de la violence n’est pas loin.
C’est pourquoi nous sommes encore
fidèles à notre mission quand nous
empruntons de nouveaux chemins
pour soutenir la proclamation de la
foi, par exemple en distribuant le ca-
téchisme Youcat à 1,5 million de
jeunes qui se préparent aux Jour-
nées Mondiales de la Jeunesse. Le
Bienheureux Jean-Paul II, qui a in-
troduit les Journées Mondiales de la
Jeunesse, appelait cela la « fidélité
créative ». Dieu seul peut nous don-
ner la paix sur terre, et Il agit à tra-
vers des personnes, par exemple les
prêtres, les religieux, les catéchistes,
et vous, Bienfaiteurs de notre
Œuvre !

Rédaction : Jürgen Liminski
Editeur responsable :

Kirche in Not, Postfach 1209, 
D-61452 Königstein

De licentia competentis 
auctoritatis ecclesiasticae 

www.acn-intl.org

Comment faire un don à l’Aide à l’Église en Détresse :

1. Allez sur le site Internet de notre Secrétariat International : www.acn-intl.org
2. Cliquez sur le lien « Votre don »

3. Deux possibilités s’offrent à vous : Aller surle site internet du Secrétariat
National de l’Aide à l’Église en Détresse de votre pays.

Faire un don en ligne (si vous vivez dans un pays dans lequel 
il n’y a pas de Secrétariat National de l’Aide à l’Église en Détresse).


